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Contexte et objectifs 

Dans le cadre du projet SOCPacific2R sur les passes récifales et en lien avec le projet 
MaHeWa sur les canicules marines, 21 participants (cf liste en annexe 1) de différentes 
institutions, des scientifiques, des coutumiers et des représentants de la société civile étaient 
conviés le 16 février à l’IRD à Nouméa pour un atelier d’échanges dédié aux passes récifales 
de Nouvelle-Calédonie.  

Les objectifs de cette journée collaborative étaient de :  

👉 Discuter des enjeux liés aux passes récifales 

👉 Définir et prioriser deux lieux d’étude en Province sud 

Introduction  

Après un temps d’accueil convivial et une coutume de 
bienvenue, le programme détaillé de la journée a été présenté 
ainsi que les objectifs de l’atelier. 

Un ice breaker a permis à chacun de se présenter et d’instaurer 
une ambiance propice à la prise de parole. Intitulé « La passe 
récifale que je porte », et basé sur des cartes du jeu Dixit, cet 
échauffement a permis à chacun d’exprimer ce que les passes 
récifales évoquaient pour eux. Les notions de portes, passages 
et connexions sont souvent revenues. 

Quelques verbatims notés par les observatrices :  

Le Sénateur Apikaoua sur le Chemin des Âmes : « La passe, c'est le Chemin des Âmes. Pour 
chacun de nous, c'est l'ouverture. Chez moi, il y a une passe qu'on reconnaît avec l'écume. 
C'est un endroit tabou, on dit que c'est un cimetière. C'est de l'oralité, on sait que c'est le 
chemin, on demande l'autorisation. » 

Jean-Yves Poedi sur la gouvernance : « Une fois qu'on retrouve l'équilibre, on touche la 
pensée kanak. » et « Les passes appartiennent toujours à un clan. » 

Présentation du projet SOCPacific2R  

Elodie Fache et Annette Breckwoldt ont présenté le projet (ses objectifs et pays d’étude), 
elles ont exposé la définition (évolutive) d’une passe récifale, puis les travaux exploratoires 
déjà réalisés (proposition de typologie, création d’un prototype de carte interactive : 
https://socpacific2r.github.io/ReefPassages/#webmap, et étude préliminaire de leurs rôles 
socio-écologiques en Nouvelle-Calédonie). Catherine Sabinot a montré les liens avec d’autres 
projets de recherche en Nouvelle-Calédonie tels que MaHeWa, AGAPS, CLIPSSA et PASSES. 

(cf Présentation en Annexe 2). 

  

https://socpacific.link/
https://mahewa.fr/
https://socpacific2r.github.io/ReefPassages/#webmap
https://mahewa.fr/
https://clipssa.org/
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Règles de l’atelier 

Avant de démarrer la phase participative, un temps de réflexion en groupe a permis de 
définir les règles de l’atelier : “Que faut-il instaurer comme règles à cette journée d’atelier 
collaboratif pour qu’il se déroule dans les meilleures conditions ?” 

Les résultats 👉 : Bonne écoute / Respect des consignes et du temps donné / Que tout le 
monde puisse s’exprimer / Bonne humeur 

Une consigne demandée aux participants était de constituer des sous-groupes 
complémentaires dans leurs expertises, avec des représentants des 4 domaines : 
scientifiques, institutions, société civile, coutumiers et de mélanger les genres et 
générations. 

Quatre îlots de 5 participants se sont constitués. 

Atelier 1 : les usages (cf Annexe 3) 

Le premier atelier de la matinée portait sur les usages des passes récifales. L’objectif était 
d’identifier, de structurer et de prioriser les activités humaines associées aux passes. Les 
participants ont réfléchi individuellement pendant 5 minutes afin de lister les usages et 
activités humaines possibles autour des passes. Ensuite, les membres de chaque 
sous-groupe ont partagé leurs propositions et les ont regroupées par famille. Les 5 
principaux usages ont ensuite été classés du plus important au moins important, avec des 
arguments justifiant les choix. Chaque 
sous-groupe a restitué ensuite son travail en 
deux minutes à l’ensemble du groupe. Un 
tableau de synthèse compilant l’ensemble 
des usages priorisés par les groupes a été 
affiché et partagé, puis les 5 usages 
prioritaires pour le groupe affiché sur un 
poster grand format.  
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Atelier 2 : les êtres et choses (cf Annexe 4) 

Le second atelier de la matinée était consacré aux 
êtres des passes récifales, c’est-à-dire aux êtres 
vivants qui en dépendent et aux autres êtres ou 
éléments qui les traversent. Dans un premier temps, 
les sous-groupes ont listé collectivement les êtres 
vivants dépendant des passes récifales, puis, dans 
un second tableau, les autres êtres ou choses 
susceptibles de traverser les passes. Ensuite, les 
groupes ont approfondi ces listes en décrivant les 
liens de dépendance des êtres vivants (comment et 
pourquoi ils dépendent des passes) ainsi que les 
moments et les raisons des passages des autres 
êtres ou choses. Cet atelier a suscité des questions 
de la part de 2 groupes sur 4 pour lesquels les 
notions d’autres êtres ou choses n’étaient pas 
claires. Un groupe s’est également questionné sur la 
notion de dépendance. 

 

 

Après cet atelier, une pause a eu lieu en milieu de matinée. Puis, les résultats de l’atelier 2 
ont été partagés à l’ensemble du groupe (après avoir été reportés sur le poster). Mais il 
aurait été préférable de prévoir du temps pour des questions relatives à ces résultats. 
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Atelier 3 : le cercle des récits sur les pratiques (cf Annexe 5) 

La matinée s’est poursuivie avec un « Cercle de récits » centré 
sur la responsabilité humaine et les leviers d’action. Les 
participants, toujours en sous-groupes, ont échangé à l’oral 
pendant qu’un volontaire prenait des notes.  

La première séquence portait sur les pratiques de soin : 
Comment les habitants de la Province sud prennent-ils soin 
des passes récifales ? A travers des situations concrètes, 
issues de leurs pratiques ou de leurs observations, les 
participants partageaient leurs expériences de passes 
respectées, protégées ou préservées. À partir de ces récits, 
chaque groupe devait identifier et formuler deux pratiques 

clés. 

La seconde séquence portait sur les menaces (Comment les 
humains abîment-ils les passes récifales, volontairement ou non ? 
Quelles autres choses peuvent les dégrader ?) et les 
transformations liées à la hausse des températures de l’eau (En 
quoi les augmentations ponctuelles ou longues de la température 
de l’eau peuvent transformer les passes de manière négative ou 
positive ?) Chaque groupe devait identifier deux menaces et 2 
transformations (positives et négatives). 

Et la troisième séquence se concentrait 
sur les solutions (Selon vous, que 

pourrait-on / devrait-on faire pour mieux protéger les passes récifales 
en Province sud ?). Les participants proposaient deux actions 
concrètes et réalistes pour mieux protéger les passes récifales.  

Une mise en commun en plénière a permis à chaque sous-groupe de 
restituer ses productions. Ces éléments ont été reportés sur le grand 
poster, complétant ainsi la vision globale construite collectivement.  

 

 

Atelier 3 : restitutions 
Le groupe jaune : 
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Bonnes pratiques : La Province Sud avec l’appui de l’UNC effectue une protection saisonnière 
(période de frai) grâce au code de l'environnement et aux gardes nature. Et les coutumiers 
de Borendi ont établi une réserve coutumière, ancestrale. 

Menaces identifiées : Deux menaces principales ont été relevées : la surpêche, avec des 
techniques non durables qui épuisent la ressource dans les passes, et l'activité minière, qui 
provoque érosion et sédimentation des récifs. 

Les transformations liées au réchauffement de l'eau sont nombreuses : perturbation des 
cycles de reproduction des espèces marines, blanchissement des coraux, et appauvrissement 
des communautés de poissons (moins d'espèces, moins abondantes, moins grandes). Un 
point positif est noté : les passes sont naturellement des zones de brassage et d'oxygénation, 
ce qui leur confère une meilleure résilience que les lagons fermés. En revanche, un risque 
futur est soulevé : si les récifs se dégradent massivement, les passes pourraient perdre leur 
rôle écologique en se "diluant" dans une multitude de brèches — c'est ce qu'ils appellent 
l'"effet passoire". 

Solutions proposées : Deux pistes sont avancées : réglementer la pêche pendant les saisons 
de frai, en impliquant directement les pêcheurs (avec l'appui des scientifiques, mais en 
mettant les pêcheurs en première ligne), en commençant par des communautés déjà 
motivées comme le comité de gestion de Lifou. Et renforcer la réglementation minière, 
notamment en améliorant les dispositifs anti-érosion (talus) sur les sites d'exploitation. 

Le groupe rouge : 

Bonnes pratiques : L'intervenant souligne l'importance des bonnes pratiques de pêche 
responsable (avec ou sans prélèvement) aux abords des passes, ainsi que la question des 
mouillages. 

La principale menace identifiée est la pollution : Deux sources de pollution sont mises en 
avant : le trafic maritime (dégazage) et les sites industriels, notamment les procédés 
hydrométallurgiques dans le lagon sud. Ces pollutions sont jugées diffuses et donc peu 
contrôlées, au-delà des études d'impact réglementaires habituelles. 

Concernant les transformations liées au réchauffement de l'eau, un effet inattendu est noté 
côté positif : le blanchissement des coraux, en tant que signal visible et concret, facilite la 
sensibilisation du public et peut justifier le financement de programmes de recherche. Les 
effets négatifs, déjà largement listés, sont complétés par la prolifération d'espèces toxiques. 

Solutions proposées : Plusieurs pistes sont avancées : renforcer le code de l'environnement 
provincial en reconnaissant les passes comme zones de biodiversité remarquable, mieux 
utiliser l'imagerie satellite pour surveiller les pollutions marines (dégazages, incidents 
techniques), et renforcer le rôle des pilotes maritimes en leur fournissant ces outils pour 
constater les infractions en flagrant délit, notamment de la part des minéraliers. 

Le groupe rose :  

Bonnes pratiques : Deux approches sont mises en avant : utiliser des corps morts ou faire du 
stationnaire plutôt que mouiller son bateau, et passer par les associations et institutions 
pour la sensibilisation et le partage de connaissances (médias, événements). 
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Deux menaces sont identifiées : les activités de loisirs et commerciales (mouillages, 
destruction mécanique des récifs), et les activités industrielles côtières et au large, générant 
pollution marine, sédimentation et érosion. 

Transformations liées au réchauffement de l'eau : Côté positif, l'association Pala Dalik 
rapporte qu'après le blanchissement de 2016, la majorité des récifs suivis se sont non 
seulement régénérés mais ont connu une croissance fulgurante. Côté négatif, la hausse des 
températures perturbe les cycles de reproduction et peut entraîner la disparition d'espèces 
incapables de migrer. 

Solutions proposées : renforcer la surveillance des passes via les nouvelles technologies 
(satellites, etc.), sur le modèle du parc naturel de la mer de Corail ; créer un fonds alimenté 
par une participation des usagers pour financer l'installation et l'entretien de mouillages ; et 
soutenir les actions de formation et sensibilisation portées par les associations, avec une 
pérennisation des subventions et un renforcement des effectifs. 

Le groupe vert :  

Bonnes pratiques :  Les provinces réglementent grâce à la concertation, au zonage, à la mise 
en place d’un statut de protection, à certaines périodes. La société civile et les citoyens 
veillent, signalent, agissent pour une bonne coordination. 

Deux menaces sont identifiées : Les bateaux de surf qui abîment les coraux dans les passes 
et la pêche abusive notamment durant les frais. 

Transformations liées au réchauffement de l'eau : Positive : les migrations entraînent la 
colonisation de nouveaux endroits pour des espèces valorisables. Négative : Disparition de 
l'écosystème corallien 

Solutions proposées : Les clubs de plongée ou activités nautiques installent des corps-morts 
grâce à l’aide de la DAEM (Direction de l’Aménagement, de l’Équipement et des Moyens de la 
province sud). La province sud lance les études et met en place la réglementation. 

 

Photo de groupe & Déjeuner 

Le déjeuner s’est déroulé au Faré de l’IRD dans une ambiance conviviale, autour d’un 
délicieux buffet préparé avec des produits locaux et végétariens par le prestataire 
Gourmandine NC. 
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Ice-breaker  

Après le déjeuner, un ice-breaker énergisant a permis de remobiliser les participants afin de 
les préparer au travail cartographique de l’après-midi. Un bingo des passes récifales a remis 
le groupe en mouvement, dans une ambiance festive et joyeuse. À travers des questions 
simples liées aux passes récifales, il a favorisé la prise de parole et a valorisé les savoirs de 
terrain. Cette partie de la journée a très bien fonctionné, créant un excellent état d’esprit 
propice aux choix des passes à sélectionner. 

     

Atelier 4 : Choix des passes à explorer 

L’après-midi a été consacrée au travail cartographique et à la priorisation des passes récifales 
d’intérêt dans le cadre du projet SOCPacific2R. En trinôme et pendant 5 minutes, les 
participants ont réfléchi à 3 propositions en réponse à « Une passe récifale est prioritaire à 
étudier si… ». L’ensemble des post-it produits a été lu à haute voix et affiché au mur, puis 
regroupé par similitude. Il était prévu de donner des titres à chaque grand ensemble mais 
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cette partie a suscité des discussions, car tous n’étaient pas d’accord sur la formulation à 
utiliser. Aussi, des couleurs ont été attribuées à chaque ensemble (cf liste complète en 
annexe 6), les titres avec des points d’interrogations sont les groupements qui ne faisaient 
pas l’unanimité quant à leur formulation :  

●​ Bleu pour les post-it regroupant un rôle écologique ? 

●​ Jaune pour  les données 

●​ Vert pour les valeurs coutumières 

●​ Orange pour la pêche ? 

●​ Rose pour les usages et pressions 

Ensuite, 4 nouveaux sous-groupes mixtes de 4 à 5 participants se sont positionnés sur des 
tables avec chacun une carte de la Province sud. Pendant 10 minutes, ils ont étudié et 
discuté collectivement afin de choisir 8 à 10 passes qu’ils devaient nommer et entourer en 
blanc sur la carte. 
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Parmi ces passes, chaque sous-groupe disposait de 15 minutes pour en sélectionner deux : 
une sur la côte ouest et une sur la côte est. L’un des sous-groupes a jugé trop contraignant le 
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choix d’une passe sur la côte est et a préféré en proposer deux à l’ouest.  Pour faciliter le 
choix, les participants devaient s’interroger collectivement sur la question « Que 
perdrions-nous si cette passe devenait inutilisable ou fortement dégradée ? ». Cette 
formulation a posé problème (certains ont demandé ce que signifiait « inutilisable » dans ce 
cas). Ils disposaient d’une feuille pour répondre à cette question et de crayons de couleur 
pour positionner les couleurs des critères qui correspondaient aux passes. Un des 4 
sous-groupes n’a pas répondu à cette question. Toutes les productions sont restituées en 
annexe 7. 

Chaque sous-groupe a ensuite présenté ses 2 passes prioritaires à l’ensemble du groupe en 
argumentant ses choix.  

Restitution de Louis Charles : La passe de Dumbéa a été sélectionnée car c’est une zone de 
pêche et de frai qui subit une forte fréquentation et des pressions car sa largeur permet le 
passage de minéraliers. Elle est proche de Nouméa et dispose de données existantes liées à 
la navigation (COS, Pilote, Affaires Maritimes, palangriers). L’autre passe est celle de La 
Havanna qui connaît aussi une forte pression de navigation et industrielle. Des données de 
suivi scientifique et de navigation existent déjà. 

Restitution de Sophie et Maxime : Ce sous-groupe a retenu la zone de Bourail et celle de 
Kouaré comme porte d'entrée du Grand Lagon Sud. Les arguments avancés pour Kouaré sont 
multiples : présence probable de tortues marines (en référence à la thèse d'Hugo 
Bourgogne), forte fréquentation touristique des charters et catamarans qui y mouillent 
régulièrement, données écologiques existantes, et un intérêt hydrodynamique lié à la 
configuration en entonnoir qui génère de forts courants de marée. La zone est également 
envisagée comme site témoin comparatif par rapport à Bourail. 

Restitution de Sandrine : Le choix, présenté comme un ensemble, repose sur la richesse 
écologique de la zone des fausses passes de l'île Verte et du Grand Coude, l'existence de 
données de suivi (comptages de Matthieu Juncker, suivi du patrimoine mondial), une 
pression de pêche notable (notamment lors des concours), une pression sédimentaire liée à 
la rivière de la Néra, et une valeur coutumière à confirmer. Un point saillant est la mixité des 
usagers et des ethnies sur ce secteur (Moindou, Bourail), ainsi que le potentiel de 
valorisation des résultats via le comité de gestion de la zone Côte Ouest. 

Restitution de Magali : Pour la baie de Goro, les critères retenus sont la richesse écologique, 
le passage de gros poissons, des données existantes via le RORC, des usages de pêche 
vivrière, une pression sédimentaire modérée, et une forte valeur coutumière liée à la 
connexion avec l'île des Pins. La valorisation via le comité de gestion du Grand Lagon Sud est 
également mise en avant. Pour la côte ouest, deux sites ont été sélectionnés : Boulari, choisi 
pour sa proximité avec Nouméa, ses études à long terme, les passages de mégafaunes, le 
trafic maritime intense (porte-conteneurs) et les activités touristiques ; et Thio, retenu 
malgré des hésitations avec La Havanna, en raison de son intérêt faunistique (coraux, 
nudibranches), des impacts miniers historiques et actuels, du trafic maritime, de la pêche 
côtière. 
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Deux passes étaient communes d’un groupe à l’autre ce qui a donné les résultats suivants :  

●​ Bourail (fausses passes de l'Île verte et du grand coude) 

●​ Kouaré, Grand Sud, Uatio 

●​ Dumbéa 

●​ La Havanna / Passe de Toémo / Passe de Goro, Yaté 

●​ Boulari 

●​ Thio 

Ces 6 passes prioritaires ont été reportées sur 
une carte grand format, affichée au mur. Puis 
deux gommettes étoiles (une petite étoile 
pour le choix optionnel et une grande étoile 
pour le choix prioritaire) ont été distribuées à 
chaque sous-groupe pour qu’ils évaluent ces 
passes au regard des critères définis. Les 
sous-groupes se sont concertés avant de les 

positionner sur la grande carte. La passe de 
Bourail a obtenu 3 grandes étoiles : c’est la 
prioritaire. La passe de Goro en a eu 3 
petites et Thio, une grande étoile. Après 
discussions entre les membres de l’équipe 
projet (Annette, Elodie et Catherine), elles 
ont annoncé les résultats avec pour 2ème 
choix la passe de Goro qui avait mobilisé le 
vote de plus de personnes. 

Sandrine Job a demandé aux porteuses du projet de préciser la suite des travaux. Catherine a 
donc expliqué l’intervention de stagiaires pour mener des enquêtes sur les sites 
sélectionnés. Et Vicky et Amandine, étudiantes à l’UNC, se sont présentées et ont expliqué 
leur intervention sur le projet. Ensuite, Annette a présenté la fiche d’information (Factsheet) 
existante et la version imprimée en français a été distribuée aux participants ; elle a expliqué 
qu’un des objectifs du projet était de l’adapter aux passes récifales de Nouvelle-Calédonie. 
Un tableau d’inscription est passé de table en table pour que celles et ceux qui souhaitent 
être co-auteur(e)s, inscrivent leurs coordonnées. 
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Le cercle d’engagement 

Avant de terminer, les participants ont été invités à coller leur nom (2 étiquettes 
autocollantes imprimées par personne) dans le cercle d’engagement : « Pour la suite du 
projet SOCPacific2R, je souhaite… »  et à noter leurs autres idées et souhaits. La liste des 
noms est accessible en annexe 8.  

 

Feedback et conclusion 

Pour clore la journée d’atelier, les participants se sont exprimés sur 2 retours d’expérience 
pour améliorer l’organisation du prochain atelier prévu à Koné le 3 mars 2026 :  

●​ Ce qu’ils ont apprécié 

●​ Ce qu’ils ont moins apprécié et pourquoi 

La liste complète des feedbacks est en annexe 5 mais globalement, les participants ont 
particulièrement apprécié la dynamique et la qualité de l'animation, saluée unanimement 
pour son rythme, son organisation et sa bonne humeur. Le mélange des acteurs et la 
diversité des profils ont favorisé des échanges riches et une ambiance de confiance et de 
respect mutuel. Les activités participatives comme les ice breakers, l’activité de présentation, 
les supports variés et ateliers intergénérationnels, ont été perçus comme des leviers efficaces 
pour briser la glace, apprendre et créer du lien. 

Les retours concernant ce que les participants ont moins aimé, portent principalement sur 
un manque de temps et de clarté : le chrono jugé trop court pour certaines questions 
complexes et les explications sur les objectifs de l'étude perçues comme insuffisantes ou trop 
vagues. Quelques participants ont également exprimé le souhait d'une plus grande mixité 
des groupes et d'un effort accru sur la communication et la mobilisation autour du projet, 
ainsi qu’une attention à porter à la quantité de papier et d’impression à mieux maîtriser pour 
les supports. 

Les retours sont très largement positifs (32 verbatims enthousiastes contre seulement 10 
points de vigilance) ce qui témoigne d'une réelle satisfaction globale, les quelques réserves 
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portant davantage sur des ajustements mineurs (clarté, temps, communication) que sur le 
format ou l'animation de l'atelier. 

Pour terminer, l’équipe porteuse du projet a chaleureusement remercié les participants pour 
leur présence active à l’événement et a annoncé que l’ensemble des productions de la 
journée leur sera restitué dans les meilleurs délais. 
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ANNEXE 1 : La liste des participants 
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ANNEXE 2 : Présentation 
 

  

 

 

  

 

 

  



 

ANNEXE 3 : Les usages 
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USAGES PRIORISÉS DE L'ENSEMBLE DES GROUPES 

Usages 

Groupe​
VERT 

Groupe ​
ROUGE 

Groupe ​
JAUNE 

Groupe ​
ROSE TOTAL Rang 

Navigation (plaisance/pro. comm.) 2 1 2 4 9 2 

Pêche & Chasse S-M + prélèvements 1 2 1 1 5 1 

Recherche science & Prévention 5 3 5 5 18 5 

Loisirs nautiques sous marins  4 3 2 9 3 

Education Formation / 5 / / Listé par 1 groupe  

Loisirs nautiques surface 4 4 3 2 13 4 

Pollution / / 4 / Listé par 1 groupe  

Responsabilités claniques / / / 3 Listé par 1 groupe  

Note : L'usage qui est le plus proche de 1 est le plus prioritaire. 
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ANNEXE 4 : Les êtres et choses 
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SYNTHÈSE DES ÊTRES VIVANTS et AUTRES ÊTRES OU CHOSES 
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ANNEXE 5 : Les pratiques 
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ANNEXE 6 : La sélection des passes récifales 
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ANNEXE 7 : Les choix des passes 
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ANNEXE 8 : Le cercle d’engagement 
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ANNEXE 9 : Les feedbacks de l’atelier 
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